
 Claude,

Depuis cinquante ans, tu faisais partie  du monde associatif du Relecq-
Kerhuon. Incontournable,  tu étais un repère dans la vie  de l’associa-
tion Etoile Saint Roger.

Et voilà que tu nous quittes, si vite, si tôt, beaucoup trop tôt. Notre
association, ton association, n’a plus de président.  Nous sommes

orphelins car tu étais l’Etoile Saint Roger.
Tu incarnais si bien ce club que dans la grande région footballistique et associative, ton
nom était immédiatement associé à celui de l’Etoile.
Tu as 13 ans, en 1963 lorsque tu signes ta première licence.

En 1971,  à vingt et un ans, tu prends la responsabilité de la catégorie minime  jusqu’en
1977.

En 1978 tu prends en charge l’école de football, forte, à ce moment, de 138 enfants.

Entre temps, en 1974, tu es élu au comité directeur de la section football que tu ne quitteras
plus jusqu’à maintenant..

Cette même année tu es, avec ton ami Henri Morvan, à l’initiative de la création de la
section handball.

En 1984, tu es élu président de la section football.
Après trois ans, tu laisses volontairement ta place pour  que les responsabilités soient
mieux partagées.

Depuis 1990, tu es président de l’Etoile Saint Roger, représentant de l’association auprès
des institutions et garant de l’équilibre dans les relations entre les sections. Cette fonction,
que tu auras occupé pendant 22 ans, te va à merveille car tu représentes si bien l’Etoile
Saint Roger.

1994, tu prends la responsabilité du tournoi de Pâques qui accueille chaque année 1200
jeunes joueurs sur trois jours. A travers ce tournoi, tu inities des échanges culturels et
sportifs avec l’Angleterre ainsi qu’avec la Saxe allemande.
Il y quelques semaines, malgré la maladie qui  te fatigue, tu  accompagnes les jeunes
joueurs de l’Etoile dans le long déplacement en car vers cette lointaine région car tu es là
dans ton élément : les rencontres, les échanges, la découverte d’autres cultures.

Tu es également membre du comité de jumelage Le Relecq-Kerhuon-Bodmin depuis sa
création en 1997.

L’office des sports durant 30 ans. Tu as, à trois reprises, assuré l’intérim du président.

Tu veilles à perpétuer l’histoire de l’association en organisant les 70ème anniversaire en
1997 et 80ème anniversaire en 2007. Ces manifestations, qui ont obtenu un très grand



succès, resteront, comme tu l’as déclaré un moment fort de ton engagement à l’Etoile Saint
Roger. Il y a peu, tu évoquais le prochain rendez-vous en 2017 pour le 90ème anniversaire
et tu imaginais déjà quels en seraient les contours.

Tu as été un ardent défenseur du bénévolat, cette valeur qui fait la force des associations,
l’engagement désintéressé au service des autres.

Devant les différentes instances, qu’elles soient sportives, municipales ou autres, tu es en
première ligne pour défendre les intérêts de l’Etoile. Et les remarques que tu peux faire ou
les propositions que tu peux soumettre ne sont jamais faites au hasard car tu prépares
toujours parfaitement ces rendez-vous grâce à des dossiers très documentés.

En 2010 la section handball, que tu avais contribué à créer, rejoint, pour des raisons de
réglementation, le club de Plougastel Daoulas. Et cela te touche personnellement, car tu
déclares alors : « J’étais loin de penser que, 36 ans après avoir créé la section handball,
je serais le président de l’association qui la verrait disparaître. »

Dans le même temps, tu accueilles avec enthousiasme la demande d’ouverture d’une
section rugby. Tu soutiens le travail de ses dirigeants et tu veilles à ce que son intégration
au sein de l’Etoile Saint Roger soit réussie.

En juin 2011, Il y a tout juste un an, tu reçois la médaille d’or de la jeunesse et des sports.
A cette occasion, tu déclares : « Je ne me suis jamais senti une âme de président. J’ai
toujours préféré le terme de coordinateur d’idées et d’actions. » Pour nous, tu étais et
tu resteras toujours le président, un grand président.

Tu as été, durant cinq décennies, un élément incontournable de l’actualité de l’Etoile Saint
Roger. Tu entres maintenant dans l’histoire, et ce club auquel tu étais viscéralement
attaché, n’oubliera pas l’homme, n’oubliera pas le bénévole, n’oubliera pas le président.

Le dimanche à Kermaria, il manquera quelqu’un, là bas, derrière les buts adverses pour
attirer le ballon…

Merci pour tout Claude.

Le Relecq-Kerhuon, le mercredi 6 juin 2012


